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401° RÉGIMENT D'INFANTERIE 
Journal des Marches et Opérations 

Somme, du 29 mars au 1er avril 1918 
---------------------------------------------------------------------------------------------------------------------- 
29 mars 1918 
A - Situation en début de journée 
II/401 : du cimetière de Courcelles (lisière est de Demuin) et la patte d’oie sud de la cote 102. 
I/401 : de la route de Mézières inclus au PC du colonel 
III/401 : de ce point à la Grande Route 
PC du colonel : Bois 85, 2,5 km NO Maison-Blanche 
Danger de cette situation : difficulté d’établir une liaison avec le 321° RI, à droite de 
Mézières, en raison de l’étendue du front et de la faiblesse des effectifs en ligne. 
4 pelotons de cavalerie devraient assurer cette liaison. 
 
B - Prise de Mézières et de Maison-Blanche 
 
10h 
Le commandant EHRET (I/401) rapporte que des colonnes ennemies de toutes les armes 
progressent vers sur le front et sur les flancs, venant de Beaucourt au nord et de Plenies au 
sud. 
 
11h50 
Attaque ennemie sur 2 axes, venant de : 
- Linaucourt sur le flanc gauche de Demuin 
- Cayeux et Beaumont vers Maison-Blanche 
- Beaucourt et Fresnoy vers Mézières 
 
12h50 
Les Allemands sont très près de la lisière est de Mézières. 
Le commandant demande le secours d’un peloton du 102° BCP. 
Bientôt après, le fil est coupé et Mézières ne donne plus de nouvelles. 
En même temps, se déclenche une attaque sur Maison-Blanche. 
Le commandement anglais fait garnir de mitrailleuses la lisière est du Bois 85 (PC colonel) 
L’artillerie anglaise redouble d’activité mais il n’y a aucun renfort disponible pour dégager 
Mézières. 
 
14h50 
Un cavalier de liaison rend compte qu’il n’a pas pu pénétrer dans Mézières et qu’il a essuyé 
des coups de feu. 
La prise de Mézières a pour conséquence de découvrir le flanc droit de III/401. 
A 14h20, des éléments de ce bataillon plus des unités anglaises sont ralliés et reconduits à 
leurs emplacements de combat. 
 
C-Repli du III/401 
 
14h 
III/401 n’a pas pu conserver Maison-Blanche et se tient à la lisière est du Bois à cheval sur la 
route d’Amiens, à 800 mètres de Maison-Blanche. 
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Il a à sa droite des éléments du I/401 (70 hommes), repliées de Mézières dans le ravin, à 600 
mètres de la cote 84. 
En raison de ce repli, II/401 est obligé de reculer. 
Les Allemands ne peuvent franchir la crête de la cote 102, balayés par les tirs de mitrailleuses 
françaises et anglaises situées dans le Bois 85 qui est alors violemment bombardé. 
 
16h 
Les contre-attaques anglaises sur Mézières et sur Maison-Blanche échouent. 
 
D - Repli sur la route Demuin-Moreuil 
On apprend que Villersaux-Trablet est aux mains de l’ennemi. 
La situation ne pourrait être rétablie que par la prise de ce village. 
Les II/401 et III/401 n’ont pratiquement pas reculé et ne pourraient rester avec leur flanc droit 
découvert. 
Le lieutenant-colonel donne, à 22h, l’ordre de repli sur la ligne Demuin-Cote 104 - Bois 
Triangulaire. 
Il est nécessaire de former à droite un crochet défensif, les Allemands étant signalés à la 
lisière est des 
mares, dans le bois au nord de Moreuil. 
Le régiment a été très sérieusement éprouvé et est arrivé à la limite de sa résistance. 
Une partie de I/401, dont l’état-major, a complètement disparu. 
 
30 mars 1918 
 
A- Situation en début de journée 
II/401 : ligne Demuin - cote 104 (vers 1h) 
I/401 : ligne cote 104, au sud de la Grande Route 
III/401 : ligne à la lisière sud-est du Bois Rond - cote 104- lisière sud du Bois Triangulaire. 
PC du colonel : au carrefour de Hourpes. 
A gauche, dès 7h, les Allemands débordent Demuin par le nord et obligent les Anglais à 
reculer. 
La 5° compagnie s’est portée à 500 mètres à l’ouest du village. 
Elle établit une liaison avec des éléments du 141° RI qui défendent Haugard. 
A droite, une trouée existe vers la cote 110 (le 321° s’est replié sur le pont de Castel) 
Cette situation dangereuse est signalée à 9h15 au commandement. 
Elle est un peu améliorée par l’intervention à droite d’éléments de cavalerie anglaise 
 
B- Attaque de la cote 104 
Après un bombardement extrêmement violent, des engagements, des tirs d’interdiction, la 
cote 104 est attaquée à partir de 12h. 
Sans résultats. 
Au sud, les Anglais ont du se replier légèrement. 
Au nord, l’attaque s’est étendue sur le secteur du II/401. 
Les 5° et 6° compagnies n’ont pas pu se maintenir sur les crêtes qu’elles avaient récupérées et 
se sont installées à contre-pente. 
La 7° a réussi à conserver les pentes nord da la cote 104. 
 
C- Contre-attaque franco-anglaise 
Démarre à 18h45. 
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La situation est complètement rétablie par les attaques anglaises, associées aux I/401 et 
III/401. 
Ceux-ci, d’un seul élan, réussissent à reporter leur ligne à l’est de la ligne cote 104 - Moreuil , 
réalisant une progression de 500 mètres. 
Dans le bois à 1km au sud de la cote 104, le III/401 (11° compagnie) fit une trentaine de 
prisonniers dont un officier et s’empare de mitrailleuses légères. 
 
31 mars 1918 
A-Danger de la situation au début de la journée. 
Des Anglais sont intercalés en 1° ligne au sein d’éléments français. 
2 compagnies anglaises bouchent un trou, entre les 6° et 7° compagnies. 
La droite de la ligne française, par suite de l’avance, est constituée par un mince rideau 
prolongé par les Anglais au sud. 
Dès le matin, le lieutenant-colonel signale ce danger dû : 
* au mélange des unités alliées 
* à la faible densité de la ligne (1000 hommes au plus pour le 401° RI, 19 officiers 
manquant, 4kms de front) 
* à l’éloignement de l’artillerie d’appui 
* à la difficulté d’établir des liaisons 
La situation, en fin de journée, est rétablie. 
 
1er avril 1918 
Le régiment a perdu au cours de ces journées (du 26 mars au 1er avril - ndlr) de combats 
incessants : 
Folies, Le Quesnel, Mézières, Maison-Blanche, Demuin, cote 104, 25 officiers et 844 
hommes. 
Il est relevé par les 8ème Cuirassiers à pied dans la nuit du 1er au 2 avril 1918. 
 
*************************************************** ************************ 


